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que les évêques n'étant pas infaillibles, on est libre d'accepter
ou de rejeter leur direction dans les choses de'la consçience.

Parmi ces journalistes, l'un s'est distingué tout spécialement
à l'occasion de la récente élection de Charlevoix, durant laquelle,
sûr d'être l'écho de tous les évêques du Dominion, sans en ex-
cepter un seul, j'ai cru de mon devoir de donner aux fidèles le
ce comté, une direction nécessaire au sujet d'une 1'islation
réparatrice.

Dans un article, suivi de plusieurs autres moins grossiers
mais plus perfides, que le Directeur du journal l'Electeur, pour
éviter une condamnation jugée bien méritée même par son chef
politique, a dû déclarer faux, scandaleux et subversifs de l'auto-
rité ecclésiastique, on s'est porté aux derniers excès contre un
membre de la hiérarchie catholique de cette province; on a eu
l'audace et l'impiété même de l'accuser ouvertement d'avoir
prostitué son autorité spirituelle pour servir les fins d'un parti
politique. C'était, on le comprend, ruiner par sa base l'autorité
ecclésiastique, c'était prêcher l'anarchie dans le domaine de la
consience, c'était rendre l'évêque, daps l'exercice <le son divin
ministère, justiciable de l'opinion publique.

Un journal qui se rend coupable d'aussi noirs attentats contre
la hiérarchie catholique, et dont les instincts révolutionnaires
ne reculent ni devant le mensonge, ni devant la calomnie, pour
arriver à son but, mériterait d'être banni de toute famille ca-
tholique. Toutefois je le tolère encore jusqu'à, nouvel ordre,
comptant que les leçons, que ne lui a pas ménagées l'autorité
religieuse, ni le chef de son parti politique, lui seront profitables
pour l'a-venir. Si jamais, ce qu'à Dieu ne plaise, cette feuille re-
tombait dans ],2s mêmes écarts, et redevenait un danger pro-
chain de perversion pour un grand nombre de fidèles de ce
diocèse, je n'hésiterais pas à en interdire la lecture sous peine
de faute grave. Le droit ecclésiastique et le droit naturel m'en
donnent le pouvoir et m'en imposent le devoir.

Dieu m'a confié le diocèse le plus catholique peut-être du
monde entier. Je suis heureux de le proclamer solennellement
en cette circonstance; les fidèles de ce diocèse se sont toujours
fait remarquer par leur attachement inviolable, par leur respect
et leur constante soumission à l'autorité spirituelle. Je l'ai
mille fois constaté, dans mes visites pastorales et en toute cir-
constance. Eh bien, c'est pour moi un devoir de conserver par-


